Si nous aimons encore le football,
Lettre d'un supporter lavallois aux supporters du Luzenac Ariège Pyrénées.



Chers supporters de Luzenac,


Je me permets de vous écrire pour vous apporter mon plus vif soutien.

Cela fait maintenant depuis plusieurs décennies que j'observe le football à travers le prisme de mon club de cœur, le Stade Lavallois.

Je me questionne beaucoup sur l’évolution de notre sport. Pour tout vous dire, je trouve regrettable que l'enjeu l'emporte trop souvent sur le jeu, les réalités économiques prenant le pas sur les réalités sportives.
Je me suis souvent demandé s’il était encore justifié d’idolâtrer notre sport.

Dans un paysage footballistique de plus en plus libéral, aseptisé, soumis aux forces de l’argent, j’ai éprouvé une grande sympathie pour ce qu’a accompli votre club. J’y ai trouvé une certaine forme de réconfort, une certaine forme de réhabilitation du « rêve ».
En somme, Luzenac grimpant successivement les échelons amateurs, a démontré que sans avoir un « budget bodybuildé », l’épopée sportive était possible, comme ce fut le cas jadis pour Guingamp ou Auxerre.

Vous êtes arrivés au seuil du football professionnel par les seuls critères qui vaillent, les critères sportifs.

En tant que lavallois, je fus enthousiaste à l’idée que l’un des nôtres, le latéral Gaétan Belaud, concoure à votre projet sportif…Il signera finalement à Brest. Tout cela parce que votre club s’est vu refusé le statut professionnel, qui de facto, rend caduc sa participation au championnat de ligue 2.
Sous l'habillage d’une « pseudo-non-conformité » aux critères d'entrée en L2, on vous ramène à votre simple condition de club de village...
En fait, la Ligue de Football professionnelle (L.F.P.) est-elle-même un club, un club de lobbying qui, par la voix de son chef, le Monsieur aux petites lunettes et à la moustache bien taillée, agit pour ses propres intérêts, contraires aux vôtres.
Est-il dans l’intérêt de la L.F.P. de voir un club de village jouer les « trouble-fêtes » dans les divisions professionnelles. Cela n’irait-il pas à l’encontre des « éléphants », des « historiques » de notre championnat » ? 

Finalement, le message qui est livré à la planète football est le suivant :

« Clubs amateurs, chatouillez-vous entre vous dans les divisions inférieures, le football professionnel est une affaire de gens et de clubs sérieux ».
 
Le signal envoyé par Mr Thiriez est défiant, sinon condescendant.

Supporters de Luzenac, je me désole du traitement injuste qui vous ait fait. 


Dans un paysage footballistique de moins en moins repérant, votre petit club fait office de phare.
En définitive, vous êtes le dernier rempart contre le foot business.
Ayant conscience que le football populaire (dont le L.A.P est un des derniers symboles) est entrain disparaitre, nous-nous devons, clubs de supporters, amoureux du football, prendre fait et cause pour Luzenac.

Dans votre volonté que soit reconnu votre droit à jouer en ligue 2, je vous prie de recevoir, supporters du Luzenac Pyrénées Ariège, mon soutien indéfectible.

      								Stanislas Raymond
